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DRAME LYRIQUE EN UN ACTE SUR LA PIÈCE 


“Riders to the Sea” de J. M. SYNGE 
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HENRI RABAUD 
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MAX ESCHIG & C° Editeurs 
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Première représentation sur le 


Théâtre National de l’Opéra-Comique 
Paris, Mars 1924 





Direction de MM. Albert CARRÉ et ISOLA Frères 





DISTRIBUTION 
MAURYA , , : < . .MMES Suzanne BALGUERIE 
CATHLEEN. . . …. re . Madeleine SIBILLE 
NORA . : : ; : ù . Germaine BAYE 
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BARTLEY . . ; ; . . MM. GUÉNOT 
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Directeur de la scène: M. Gabriel DUBOIS 
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Drame lyrique en un Acte 
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Version française et musique 
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ans une tle à l’ouest de l'Irlande. 
Cuisine de campagne, avec filets, manteaux de toile cirée; ua rouet; quelques 
planches de bois neuf appuyées contre le mur, etc. 
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chuchotant, aux femmes qui sont entrees. P J Je à 4 
FR 











, ST RD 3 3 | 6 
ES ES RSS QU VS ONU RS SR S RE ED RUN VO 7 V7 VA IN Ut IR TT 
CF SC RER ÉRRTN VEUSS NES A NES D VE] PR [7 RSR DEETS, SR ES EN nv EL vu GE em ÉR NE RETIN TRE 
TERRE ES : ; à g 
CR ——_—— eee se) 
sr 
Est-ce que c’est Bartley ? De quelle façon a-t-il é -té.noy- 
() | RE OR RSR RE RS En T3 
A EC CRE EE RTS QE RE DR RS SR EE 75 
N |" 
ASS 
-min 
UNE DES FEMMES (en scène) << 
=” NS ES A nes 
CR ? ME BA EEE 





Oui, c’est lui, Dieuaïîtsonà - me. 
QUELQUES VIEILLES (en scène) 


« TT + La 
(Murmure à bouche presque fermée) 


PTIT J | sans augmenter RTE à ;l 














mas /Pers 
En. = ne | 





ESS LH © SSSR RE MES ESS PT QE RE | 
\ LEE. LE PT | 9 NN ES ES ES 
© = CE ———— 
Es à ——"" er rs 





-ÿ RUES - 
A D'EFERERSRCE. 
c. EE 
ENTER me nr 
er 
g) —, Là Là LS LD LS Le . 
mn’ P ' " ESS NES GERS RS Ni DR NE NES à En NE A EI NA 
U a he — 8-08 Dee ——— 7) Het et 0) 20) 5 KR 
L 3 —+ AIDES #80 dE SENS RES l'OS JR EN DA ViBSSRSNESESERNR | L SA OUR MR EP RES OO FR RTS 
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Maurya a traversée et s’est agenouillée près de la tête de son fils. : 

Les fimmes pleurent doucement et se balancent d’un mouvement lent. (Ouet : PT D 

Cathleen et Nora s’agenouillent à l’autre bout de la table. : (Quelques femmes se balançant d'un 
$ : mouvement lent.) 
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